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Le Caire, le 18 Deeembre 1883. 

II a plu a l'Angleterie, nation desin-
teressee s'iI en fut au monde, de 
s'apercevoir un beau matin que le 
canal actuel qui traverse l'isthme de 
SOU etait insullisant pour la navigation 
et qu'il y avail lieu de creuser une 
nouvelle voie. 

Rien ne legitimait cependant une 
semblable opinion, car le transit s'o-
Ore a l'heure actuelle avec la regu-
larite ordinaire, et ce transit n'est pas 
encore devenu si considerable que 
des encombrements causant des re-
tards serieux aient pu se produire. 

Mais chacun connalt le vicux dicton 
de la fable : Si on laisse a certaines 
gens le droit de prendre un pied chez 
soi, its en ont bientot pris quatre. 
Alexandrie, Le Caire, Port-Said, Suez, 
Ismailia etant occupes par les Anglais, 
it a paru tres juste aux vainqueurs de 
Tell-el-Kebir de mettre la main sur 
l'administration du canal ; leur prin-
cipal organe en Egypte ne parlait-il 
pas hier d'annexion ? 

Une campagne a done commence 
contre M. de Lesseps et son oeuvre, et 
cette campagne se continue tous les 
jours ; nous en avons encore pour 
longtein ps. 

Cependant, nous devons reconnai-
tre que tous les journaux serieux an-
glais, et its sont nombreux, ont tous 
su garder dans la discussion les reser-
ves habituelles d'expression qui sont 
le propre des journalistes qui ont quel-
que droit et quelque titre a porter ce 
nom.  

Nous n'avons rien lu dans les feuil- 
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(Suite) 

— 11 me sera facile, dit-elle flerement, de me 
justifier de cette pretendue bonne fortune. plus 
facile qu'a vous de vous defendre de la trahison 
quo vous meditez... 

— Une trahison ! fit le gentleman d'un sarcas-
tique... Et qui est-ce done que je traltis ? 

— Moi, repondit Zagfrana... 
Le comte fit un mouvement. 
— Vous ! ... Et de quelle trahison pourrais-je 

done me rendre coupable it votre ("lard?... Je ne 
vous ai jamais rien prowls ... 

Un eclair brilla dans les, yeux de la jeune 

femme.  

les qui se publient en Angleterre qui 
fut une insulte pour l'illustre createur 
du Canal des deux mers; on a discute, 
combattu ses propositions, on les a 
critiquees, mais jamais it n'est venu 
sous la plume de nos confreres de la 
presse anglaise,lorsqu'ils ont en a par-
ler de M. de Lesseps, des expressions 
aussi peu convenables que celles dont 
se serf aujourd'hui l'organe de l'oc-
cupation etrangere qui se public a 
Alexandrie. 

Apres avoir demands l'appui de 
l'Angleterre pour empecher M. de 

Lesseps de causer de nouveaux dommages 
il'Egypte, l'Egyptian Gazette ose &vire 
ce qui suit : 

a 11 faut que le nouveau canal de 
« Suez soil une source de profits 

pour le pays et non le vampire qu'a 
• etc pour elle le canal actuel, et 

c'est le devoir clairement Mini du 
• gouvernement de Sa Majeste d'ap- 

puyer 1'Egypte de toute son in- 
fluence, lorsque le moment sera 
venu de discuter les pretentions 

« monstrueuses et insoutenables de M. de 
Lesseps. » 
Ainsi done, c'est bien tabli c'est 

M. de Lesseps qui a eleve des preten-

lions monstrueuses et insoutenables. Pour 
ce qui est des Anglais, qui ont en-
trave tant qu'ils ont pu la reussite de 
la plus grande oeuvre du xixe siècle, 
its sontabsolument desinteresses dans 
la question ; les exigences des arma-
teurs anglais n'existent que dans 
l'imagination des publicistes, les in-
trigues pour rendre anglaise une 
entreprise internationale n'ont jamais 
exists. 

01111111111111111111311111115111111210111519MUMMW 	 

— Vous m'aviez jure de m'aimer toujours, de 
n'aimer jamais que moi. 

— Ce sont des serments que l'on fait, dit ne-
gligemment l'amant. 

— Et que l'on ne tient pas, acheva Zagfrana. 
— S'il fallait tenir tous les serments de ce 

genre que l'on fait aux femmes !... reprit Croix-
Dieu de sa voix tranquille. Les femmes elles-
memes les tiennent-elles ? On jure toujours de 
s'aimer toute la vie, et on s'aime six mois.. ,S'il 
n'en etait pas ainsi, la vie serait par trop mono-

I  tone. Le cceur est un organe 16;zer... On n'est 
pas maitre de ses mouvements. Quand ses hatte-
ments sont trop forts, its entrainent toute la ma-
chine... Allows, ne routez pas des yeux ainsi... 
Vous aimerez un autre homme...et moi j'aime-
rai une autre femme...Rompons a l'amiable... 
11 n'y a rien de dramatique dans notre cas. Une 
bonne poignee de main d'amis et nous irons dor-
mir paisiblement, chacun de notre cote, sur notre 
amour eteint... Je m'en rappellerai toujours avec 
plaisir les douces heures... 

Zagfrana ne disait rien. Cet air calme et indiffe-
rent de son amant achevait de l'exasperer. Une 
colere sourde couvait en elle... 

— C'est ainsi que vous le prenez ? murmura-t-
elle. 

— Comment diable voulez-vous que je le pren- 

C'est M. de Lesseps qui a common-
ce,c'est lui qui veut au besoin agrandir 
la voie actuelle. 

Mais a quelle époque vivons-nous 
done pour qu'il se trouve au monde 
des gens capables d'ecrire de pareilles 
choses ? 

Comprend on qu'il soit possible de 
trouver en Egypte une personne 
osant dire que le canal de Suez a etc 
le vampire du pays et la cause de 
bous ses malheurs financiers et poli-
tiques ? 

Nous l'avons connue cette Egypte a 
l'epoque oil des garnisons anglaises 
n'etaient pas a Port-Said et a Ismailia, 
nous l'avons connue alors que le 
canal de Suez venait d'être livre au 
commerce du monde : elle etait 

I riche et prospere. 
Personne n'etait inoccupe sur les 

bords du Nil, Egyptiens et colons 
travaillaient et recoltaient librem3nt 
le fruit de leurs travaux, l'or abon-
dait dims les caisses de l'Etat f•omme 
dans celles des particuliers. 

Le Canal fut pour l' Egypte I'ceuvre 
bienfaisante par excellence,et ce sera 
l'eternelle gloire de Said Pacha et 

Pacha d'v avoir concouru. 
Nous ne disons point cependant 

qu'il n'y ait jamais eu de vampire 
qui ait suce le sang du pays, nous 
disons seulement que ce vampire ne 
s'appelle pas le Canal de Suez. 
11110.■•••■•■■•• 

Nous publions ci-desssous un projet de 
dkret du a la collaboration de S. E. Tigrane 
Pacha et de M. Clifford Lloyd. 

It n'y a pas le moindre douts a emettre sur 
l'acceptation de ce projet. 

Comme on verra par cette lecture, le carac-
tere international du regime sanitaire en 

ne ? dit le comte en riant. Vous ne voulez pas 
que j en meure, n'est-ce pas, comme dans les 
drames de Pixerecourt ? 

— Vous pourriez en mourir sans le vouloir, fit 
Zagfrana d'une voix sombre. 

Croix-Dieu viclata de rire. 
— Diable ! s'ecria-t-il, saves-vous que vous 

m'effrayez, ma there ? Vous ayes des attitudes de 
reine de tragedie qui n'ont rien de rassurant, et si 
nous otions seulement au moyen age ou les Fem-
mes trollies faisaient massacrer leurs amants infide-
les par des serviteurs devoues, je tremblerais, foi 
de Croix-Dieu !... 

— Plaisantez, dit Zagfrana, .. 11 n'y a pas 
qu'au moyen age qu'on se venge... Ainsi, vous 
ne m'aimez plus ? 

— Non, repondit nettement le collate... Vous 
voyez que je suis franc. 

— Oui... et cela vaut mieux... Et it v 

longtemps quo vous no m'aimez plus? 
— Mon Dieu, fit legeremeut le gentilhornme, je 

ne me souviens pas an juste de la date, mais it y a 
bien quelque six mois que ce n'est plus eomme 
auparavant... 

Zagfrana out un geste terrible. 
— Miserable ! s'ecria-t.elle en marchant sur 

son amant. 
Croix-Dieu se jeta de cote.  

ligypte cesse completement ; le Conseil de 
Sante n'existe plus ; l'ceuvre du .grand Moha-
med Aly et de Clot bey est detruite. 

Chacun slit dans quelles conditions a deli-
bere la Commission chargee de reformer le 
regime sanitaire. Nous ne dirons rien de 
plus ; c'est au public de juger. 

PROJET DE DECRET 
DIRECTION 

Art. P. — Il est institue au Cairo 
une Direction des Services sanitaires 
et d'Hygiene publique. 

Cette Direction releve du lainistere 
de l'Interieur. 

Art. 2. — Le Directeur dirige tous 
les services sanitaires et d'hygiene et 
surveille l'execution des reglements 
et des mesuressanitaires promulgues. 

II a sous ses ordres tout le person-
nel medical et administratif. 

11 preside et convoque, toutes les 
fois qu'ille juge necessaire, le Coniug 
(4) consultatif dont it est pule a 
['art. 10. 

Il lui est adjoint un sous-directeur 
qui remplira, en outre, les fonctions 
d'inspeeteur pour la ville du Caire. 

Art. 3.— Releveront du Directeur: 
4 • Les inspecteurs sanitaires ; 
2• Les inspecteurs veterinaires ; 
3 .  Les medecins en chef des guar-

tiers de la ville du Caire ; 
4, • Les inedecins , pharmaciens , 

sages-femmes et veterinaires em- 
ployes au service sanitaire interieur ; 

5 .  Les hOpitaux civils et militaires 
et la direction des magasins centraux 
de pharmacie destines a l'approvi-
sionnement de I'Egypte et depen-
dance. 

Art. li. — Le Directeur propose a 
NotreMinistre de l'Interieur l'adoption 
de tous les reglements a edicter et de 
toutes les mesures a prendre dans 

(1) (Comae ou Conseil, termes en suspens). 

— Quelle mouche vows pique, ma there ? dit-
il...J'aurais pout-Otre bien fait, avant de vous 
introduire, de m'assurer que vous ne cachiez pas 
de vitriol sous vos vetements ! 

Ce dernier sarcasme acheva de mettre la joune 
femme hors d'elle. 

— Oui, dit-elle, Tons etes un miserable ! Vous 
venez m'avouer tranquillement aujourd'hui qu'il 
y a six mois qto vous ne m'aimez plus et it n'y a 
pas huit jours encore, vous vous rouliez a mes 
pie& en me jurant que vous m'aimeriez toute la 
vie !... 

- Plaignez-vous done, j'ai allonge votre bon- 
heur d'autant ! 

— Vous ne m'aimiez pas plus it y a six mois 
qu'aujourd'hui 

— Si vous le voulez... 
— Vous etes un miserable ! 
— Encore ! Vous vous repoitez 	votre colere 

n'est pas feconde. 
— Infante !. 
— A la bonne heure...11 taut varier un peu. 
— Ce que vous aimiez en moi, dit Zagfrana, 

outree, c'est I'argent que je vous avaneais chaque 
fois que vous veniez jouer devant moi la comedic) 
du suicide.; 

Le comte emit devenu d'nnepileur livide. 
11 s'avanga vers l'ltalienne avec un regard si 

Pinteret de la sante et de la salit ► rite 
publiques. 

Ii veille a leur stricte execution. 
11 signale a Notre i‘linistre  de l'Inte-

rieur tout fonctionnaire qui  ne se  e011- 
formerait pas aux reglements; sani-
taires ou qui ne preterait  pas  son 
contours pour en assurer 1"  applica-
tion. 

Art. 5.—Les nominations,  revoca-
tions, mutations et avancemeat dans 
le personnel medical du service sani-
taire interieur seront faits par Notre 
Ministre de l'Interieur sur la propo-
sition du Directeur, qui communi-
quera en memo temps a Notre Minis-
tre l'avis du Comae. consultatif. 

Toutefois, le Directeur pourra,sans 
prendre l'avis du Comae, nommer et 
revoquer tout employe recevant un 
traitement mensuel interieur a cinq 
livres, en se conformant aux pres-
criptions du decret du 4  0 avril 4883, 
portant reglement general pour les 
employes civils. 

II pent de merne, de sa propre 
autorite, infliger a tout fonctionnaire 
relevant de lui les peines discipli-
naires suivantes : 

4 . Le blame ; 
2- La suspension de traitement, 

depuis huit jours jusqu'a un mois. 
Art. 6. (2) — L'au torisation d'exer-

cer les professions de medecin, phar-
macien, sage-femme ou veterinaire 
sera delivree par Notre Ministre de 
l'1nterieur sur la proposition du Di-
recteur et apres avis pris par lui au 
Comae consultatif. 

Les strangers qui voudront obtenir 
cette autorisation devront soutnettre 
leurs titres au Directeur par l'entre-
mise de leurs Consulats respectifs. 

Nul ne pourra exercer les profes-
sions de medecin, pharmacien, sage-.  

(2) Article de l'ancien decret. 

cruel que celle-ci trembla, malgre elle,  do,  tous ses 
membres. 

— Tant que votre rage s'est passes  eu  cnfan  - 
tillages, dit-il d'une voix sifilante, je vous ai ee'ou-
tee patiemment, mais cela devient plus grave et 
vous allez m'obliger it vous mettre a la. porle !.  . 

— VOUS me mettriez a la Porte, moi !... 
— Oui, vous. Cet argent, je vous l'ai rem-

bourse. Je ne vous dois rien... 
- Quand vous ne me devriez quo  les  nuns 

passees avec moi sans payer, puisque je  no  suis, 
pour vous qu'uue courtisane ! Une courtisane s. 
paye ! 

C'est pour me reclamer cela quo vous etes 
venue ? Soyez tranquille ... on vous payera !... 

— Quand vous serez mane, avec la, dot de 
votre femme ?..  . 

— Qui vous dit que je me marie ?... 
— Vous allez me nientir maintonata  ?. 
— Non, je ne vous mentirai pas... je ne in'a-

baisserai pas jusque-la !... C'est vrai, je me ma-
rie... En quoi cela peut-il vous interesser ? 

— Et vous epousez la fine  de sir Fabius Jacob-
son '? 

— Et j'epouse la fille de sir Fabius Jacobson. 
— Et la dot est considerable'? 
— Et la dot est considerable. 
— Et l'alliance digne de vous ? 



DISPOSITIONS GENERAIES. 

Art.23.—(2) Les medecins deirarrnee 
devront transmettre au Directeur un 
rapport hebdomadaire sur retat sani-
taire des;corps de troupes, auxquels ifs 
sont attaches. 

Les veterinaires de rartnee devront, 
en ce qui concerne lour service, 
transmettre un kat analogue. 

II en sera de meme de tons les me-
deeins attaches a un service public et 
ne relevant pas du Directeur. 

Art. 21 (2).—Les medecins en chef 
des hopitaux generaux du Cairo et 
d'Alexandrie ont la direction et la 
responsabilite du service medical et 
du service administratif de ces hopi-
taux. 

Art. 25 (2).— Les gouverneurs, 
moudirs et prefets de police sont 
responsables de Texecution des re-
glements sanitaires. Its doivent, ainsi 
que toutes les  autorites civiles et 
tnilitaires, donner leur concours lors-
qu'ils en soul regulierement requis 
par les agents sanitaires, pour assurer 
Ia prompte execution des mesures 
prises clans rinteret de la sante pu-
blique. 

Art. 26. (2) — Les agents des ser-
vices sanitaires et d'hygiene publique 
se conforment, en ce qui concerne le 
recouvrement des droits sanitaires 
dont la perception leur est confiee, 
la tenue de la comptabilite et le ver-
sement des fonds, aux reglements 
etablis par le Ministere des Finances. 

i Nous croyons savoir quo, dans la 
1 journee d'hier, une *Oche de 
I  Khartoum, parvenue au Gouverne-
ment egyptien, confirmait les desas-
tres annonees pule negociant cophte. 

D'apres cello derniere *eche, 
pres de 200 blesses egyptiens seraient 

1  a Obeid au pouvoir du Mandi ; . ce 
serait la tout cc qui resterait de 
rarmee du general Hicks. 

Rien ne dit qu'il n'y ait pas des 
Europeens au nombre de ces blesses. 
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Les nouvelles revues de. S ouakim 
sont sans inter& majeur ; la voile est 
toujours entouree par les bandes re-
belles qui plusieurs fois, dans la jour-
nee , echangent des coups de feu 
avec la garnison. 

Lorsque les revoltes se mon trent en 
trop grand notnbre, quelques coups 
de canon tires de la place et quelques 
obus lances par la canonniere anglaise 
ies dispersant immediatement. 

On attend avec la plus vive impa-
tience l'arrivee de S. E. Baker pacha, 

Rien ne pout traduire le desordre 
administratif et militaire de Mahmoud 
pacha Taller, et les nouveaux com-
mandants que le gouvernement egyp-
lien va envoyer sur les cotes de la met' • 
Rouge auront fort a faire pour repa-
rer le mal. 

S. E. Hussein pacha Wacif, prece-
detninent moudir de Tantah (Garbieh), 
ira sur les cotes de la mer Rouge en 
qualite de gouverneur du Soudan 
Oriental. 

S. E. Ferid pacha, moudir de Char-
kieh,remplacera Hussein pacha Wacif 
a la moudirieh de Tantah. 

Le poste laisse vacant a Zagazig 
par Fetid pacha sera confie a S. E. 
Sarld el Din bey 

Nous avons parle l'autre jour d'une 
depeche adressee a S.E. le President 
du Conseil, par le moudir de Dongola, 
annoncant qu'un grand cheikh de 
bedouins avait apporte la nouvelle 
de la presence aux environs d'Obeid 
de l'arrnee du general Hicks et de la 
retraite du Mandi sur le Darfour. 

(2) Article de l'ancien decret. 

— Quo cola ne vous empeche pas de dormir!.. 
— Adieu, comte !... 
— Adieu ! .. . 
Zagfrana se dirigea vers la porte, mais avant 

d'en franchir le seuil, elle revint encore sur ses 
pas : 

— N'oubliez pas, dit-elle, que vous l'aurez 
voulu. 

— Non, non, soyez tranquille, fit le gentleman 
impatiente. 

L'Italienne sortit. Le eomte alla fermer la porte 
derriere elle et rentra dans sa chambre en mur-
mur= : 

— La peste soit de la folle !... 

Zagfrana monta dans la voiture qui l'attendait, 
et dans le trajet de la rue de La Bruyere a La 
Garenne, dans I'ombre et dans le silence, toute la 
colere, la rage dont son cceur debordait, et que le 
ton froid, ironique, indifferent du comte avait con-
tenues, comme une digue de glace arrite un tor-
rent qui vent fair, tout cela, disons-nous, s'echap-
pa a la fois. Le comir mordu par la jelousie, bles-
see par les sarcasmes du comic plus que par les 
injures qu'il aurait pu lui adresser, l'Italienne 
endura des souffrances atroces. Elle se rongeait 
les poings dans sa voiture... 11 lui prenait des 
envies folles de se precipiter et de se briser le 

On nous assure que tous les projets 
de reforme de M. Clifford Lloyd sont 
termines. 

Nous publions aujourd'hui celui qui 
concerne le regime sanitaire d'Egypte. 

On nous assure que la reforme ad-
ministrative apportera des change-
rnents considerables dans le systeme 
actuel: les mouderieh seraient suppri-
mees ; l'Egypte serait divisee en trois 
provinces : Basso, Moyenne et Haute-
Egypte. 

Le premier magistrat, place a la 
tete de radministration de chaque 
province, porterait to titre d'Inspec-
tour general de Police. 

Les villes d'Alexandrie et du Caire 
seraient dotees d'un Conseil municipal 

La Prefecture de police du Caire 
serait supprimee. 

La capitale serait divisee en quatre 

crane sur les paves qui la cahotaient. 	Le (Msir 
de la vengeance seul la retin... 

Quand elle fut rentree chez elle, ou elle arriva 
sans encombre, protege° par le portier qui l'avait 
atteudue, elle avait la figure tellement decomposee 
que Marichette en fat 6pouvante. 

Elle interrogea sa maltresse du regard. 
— L'infame ! s'ecria-t-elle, dormant enfiu un 

libre tours a son indignation et a sa )fureur... II 
est plus infarne que le prince !... II m'a laisse des 
marques morales plus terribles que les marques 
physiques que le premier m'avait infligees... M'a-
t-il assez martyrisee !... II ne m'a rien epargn 6.. 
aucune humiliation, aucune torture, aucune 
honte... Et pas un mouvement de pitie, 
de reconnaissance ou de regret. La froideur 
glaciale d'un chirurgien qni ampute un mem bre 
gangrene... C'est avec cette indifference qu'il m'a 
rejetee de sa vie... II dit qu'il ne m'aimait 
plus depuis six mois ; qu'il aimait l'autre, et 
qu'il l'epousait parce qu'il l'aimait. II n'a cru a 
rien de ce que je lui ai dit. Quand je lui ai mon-
tre ma poitrine, qu'il n'avait jamais vue encore ; 
quaud la lettre lui est apparue, cette lettre qui 
m'avait empourpr8 les joues de horde, it l'a 
peine regardee, et it a hausse les epaules. 

(A suivre) 

Rosphore Egypt ten 

femme ou veterinaire, s'il n'est muni 
d'un diplOme d'une faculte reconnue 
et s'il n'a, au prealable,obtenu l'auto-
risation mentionnee ci-dessus. 

La delivrance de cette autorisation 
sera, dans tons les cas, subordonnee 
a la production par le requerant d'un 
certificat de bonne vie et mceurs deli-
vre par rautorite dont it releve. 

Art. 7. ‘(2) —Le Directeur presence, 
sur la demande de Notre Ministre de 
la guerre et de la marine, les candi. 
dats aux emplois de medecins, phar-
maciens et veterinaires de l'artnee. 

Apres leur entree dans le service 
medical de l'armee, ces agents ne 
releveront plus que du ministre de la 
guerre et de la marine. Toutefois, it 
ne pourra leur etre accorde d'avan-
cement que sur un avis favorable du 
Directeur. 

Les medecins, pharmaciens et ve-
terinaires mis a la disposition de Notre 
Ministre de la guerre et de la marine 
ne pourront, sans son assentiment, 
etre rappeles dans les services depen-
dant de la Direction des services sa-
nitaires et d'hygiene publique. 

Art. 8. (2) — Le Directeur adresse 
au Conseil sanitaire, maritime et qua-
rantenaire, chaque semaine, les 
bulletins sanitaires des villes du Cairo 
et d'Alexandrie, et, chaque' mois, les 
bulletins sanitaires des provinces. Ces 
bulletins devront etre transmis a des 
intervalles plus r'approches lorsque, 
a raison de circonstances speciales, 
le Conseil sanitaire maritime en fora 
la demande. 

Art. 9. — Le Directeur prepare et 
transmet annuellement le projet du 
budget des services sanitaires et 
d'hygiene publique a Notre Ministre 
de l'Interieur. 

COMITE CONSULTATIF (OU CONSEIL) 

Art. 10. — Ii est institue pres du 
Directeur un Comite consultatif com-
pose comme suit : 

Le Directeur ; 
Le Sous-Directeur ; 
Le Nedecin en chef de l'hOpital du 

Caire ; 
Le Directeur de 1'Ecole de me-

decine ; 
Le medecin en chef de rarmee ; 

L'Inspecteur veterinaire de la Haute-
Egypte. 

Art. 41 — Le Comite est chargé 
de retude et de l'examen de toutes 
les questions qui lui sont soumises par 
le Directeur. 

(2) Article de l'ancien decret. 

— Et l'alliance digne de moi. 
— A gendre parjure, beau-pore... 
Le comte l'interrompit : 
— Tenez, brisons la, dit-il, it en est temps en-

core ! Je sais ce que vous allez me dire. .. mais 
e'esperez pas par vos racontars changer mes sen-
timents et ma decision. . Vous ne ferez pas man-
quer mon mariage comme on a fait manquer le 
sien.. . 

Zagfrana tressaillit : 
— Ah ! vous savez? babutia-t-elle. 
— Je sais toute son histoire. 
— 11 vous a tout dit ? 
— Tout !... 
— II vous a dit qu'il etait venu a Paris une 

premiere fois avec un titre de prince achete; qu'il 
s'etait glisse, a l'aide de ce titre, dans la meil!eure 
societe, d'on it avait ate bonteusement expulse?... 

— Oui... 
— II vous a dit qu'il etait valet de chambre au-

trefois ? 
— Oui... 
— Que sa vie est batie tout enttere sur le men-

songe et surl'escroquerie ? 
- Oui, fit Croix-Dieu, indifferent... 
— 11 vous a dit qu'avant de quitter Paris une 

premiere fois, it avait fait assassiner un de ses 
compatriotes; que je connais ce crime ; que j'en 

Art. 22. — Le Comae cousultatif 
donne son avis sur toutes les ques-
tions de medecine legale qui lui soft 
soumises par les autorites judiciaires 
et administralives. 

Art. 13 .—Il examine les titres des 
candidats aux emplois de medecins, 
pharmaciens, sages-femmes et vete-
rinaires. 

II est consulte stir les avancements, 
mutations et revocations, sauf sur les 
restrictions indiquees au paragraphe 2 
de rart.5. 

Il examine les produits pharma-
ceutiques et autorise leur entree dans 
les magasins de depot. 

SERVICE DES PROVINCES 

Art. 44. (2)—Les medecins en chef 
des provinces et gOtivernOra ES out sous 
leurs ordres tous les agents du ser-
vice medical de leur circonscription 
et sont responsables de la bonne 
marche du service. 

Its correspondent souls avec le Di-
recteur, qui leur transmet directe-
ment des instructions. 

Sauf dans le cas d'urgence, le 
Directeur doit se servir de leur inter-
mediaire pour transmettre des ordres 
aux agents qui leur sont subordonnes. 

Art. 45 (2). — Les Inspecteurs son t 
charges de 1;1 surveillance de tout le 
personnel medical de !env circons-
cription. Its doivent se tenir constam-
ment au courant de retat sanitaire 
du pays. 

Les circonscri ptions d'inspection, 
au nombre de quatre, sont les suivan-
tes : 

Basse-Egypte ; 
Haute-Egypte ; 
Gouv ernorat d'Alexandrie; 
Gouvernorat general du Soudan. 
Les Inspecteurs, a l'exception de 

celui d'Alexandrie, n'ont pas la direc-
tion du service et ne doivent donner 
d'ordres aux agents de tous grades 
places sous leur surveillance qu'autant 
que ces ordres sont necessaires pour 
assurer l'execution des reglements. 

Its rendent compte du resultat de 
leurs inspections par des rapports 
adresses au Directeur. 

Art. 46 (2) . —L'Inspecteur: d'Alexan-
drie reunit dans retendue de sa cir-
conscription les attributions conferees 
aux medecins et aux Inspecteurs par 
les deux articles qui precedent. 11 est 
a la fois chargé de la Direction et de la 
surveillance du service. 

(2) Article de l'ancien decret. 

ai les preuves et que je puis le faire arreter de-
main ? reprit Zagfrana exasperee... 

Croix-Dieu eclata de rire. 

— Si vous pouviez le faire arreter, ii y a long-

temps qu'il le serait. 
— Vous ne me eroyez pas ? 
— Non...car j'ai ate prevenu que vous aviez 

l'esprit inventif. 
L'Italienne fit un mouvement.... 
— Oui, je vois, dit elle, qu'il vous a mis en 

garde contre les revelations que je pourrais faire... 
II a pris les devants. Je reconnais la son habilete. 
Vous a-t-il raconte aussi ce qu'il a fait avant de 
quitter Paris pour se venger de moi? Vous a-t-il 
dit qu'il m'avait entrainee, en me persuadant qu'il 
m'aimait toujours, dans une maison inhabitee, on 
deux hommes a lei, deux miserables eomme lui, 
m'ont depouillee de mes vetements, tondue et 
rasee, et out Unprime sur mon sein gauche, avec 
un fer rouge, une lettre qui y a laisse une mar-
que eternelle ?... 

Le comte sourit. 
— Quel roman me racontez-vous la ?... 
— Un roman ? s'ecria Zagfrana, qui degrafa 

violemment son corsage. Un roman ? Voici la let-
tre !... Elle y est encore. Elle ne s'effacera pas 
plus que la tactic de sang d'un crime. Cette lettre, 
personne ue l'avait vue encore.., pas mime vous, 

L'hopital general d'Alexandrie reste 
en dehors de ses attributions. Toute-
fois, iI doit s'assurer quo cot hepital 
snit constamment tenu dans de bon-
nes conditions d'hygiene et de salu-
brite. 

Art. 47 (2). — Les Inspecteurs ve-
terinaires sont au nombre de deux : 
l'un residant au Cairo, charge de 
l'inspection de la Haute-Egypte ; 
l'autre residant a Alexaudrie, chargé 
de l'inspeclion de la Basse-Egypte. 

Its exercent sur le service veteri-

naire la meme surveillance quo les 
Inspecteurs sanitaires de la Haute 
et de - la Basse-Egypte sur rensemble 
du service. 

Art. 48 (a). — Le service medical 
et d'hygiene publique des provinces 
du Soudan est place dans les attribu-
tions du gouverneur-general. 

Toutefois, les nominations de me-
decins, pharmaciens, sages-femmes 
et veterinaires seront faites sur la 
proposition du Directeur. 

L'Inspecteur sanitaire du Soudan 
sera sous les ordres directs du Direc-
teur, auquel it adressera des Etats 
periodiques et des Rapports. 

II devra egalement, lorsqu'il y aura 
lieu, adresser des rapports au gouver-
neur general. 

ECOLE DE MEDECINE 

Art. 19. (2)— Les professeurs de 
medecine appartenant au corps medi-
cal seront nommes par Notre Ministre 
de l'Instruction Publique sur la pro-
position du Directeur. 

A eel effet, chaque fois qu'il y aura 
lieu de nommer un professeur, le 
Directeur presentera deux candidats 
au choix du Ministre. 

Art. 20. ( 2 )—Ces professeurs, quoi-
que relevant hierarchiquement du 
Ministre de l'Instruction publique, se-
ront charges d'un service medical 
pharmaceutique a rhopital general du 
Cairo. 

Art. 21. ( 2 )— Les traitements des 
professeurs de rEcole de nedecine 
seront inscrits au budget du Ministere 
de l'Instruction publique. Its seront 
determines par le Conseil des Minis-
tres, sur la proposition du Directeur. 

Art .22 .—(2) Le Directeur presentera 
chaque armee, au Ministere de l'Ins-
truction publique, la lisle clans la-
quelle devront etre choisis ceux des 
membres du jury d'examen de l'E-
cole de Medecine qui appartiennent 
au Corps Medical. 

(2) Article de l'ancien decret. 

qui m'avez possedee... C'est pour la cacher a tous 
les yeux que je n'ai jamais aime que dans les 
tenebres, et chaque fois que je la nois, elle me 
fait verser encore des larmes de honte... 

En meme temps, elle montrait a son ancien 
amant son sein traverse de deux barres rouges en 
forme de V  

Croix-Dieu haussa les epaules. 
— Qu'est-ce que tout cela pent me faire ? Ce 

sont de vieilles histoires entre sir Fabius et vous... 
Je n'ai pas a y mettre le nez. J'aime sa Idle et je 
l'epouserai... 

— Mime si le Ore est arrete Ia veille du ma-
riage ?... 

-- Mettle si le Ore est arrete, fit le comte in-
credule, mais je vous previens qu'il faut vous ha-
ter, car le mariage se fera promptement. C'est un 
dernier conseil que je vous donne, et it est bon... 
Voici deux heures... j'ai besoin de me lever de 
bonne heure demain. Vous n'avez plus rien a me 
dire ? 

— Rien, repondit Zagrana, mais vous ne me 
reprocherez pas de ne pas vous avoir averti, et de 
n'avoir pas fait tout ce qui etait en mon pouvoir 
pour prevenir les malheurs qui vont venir... 

- Soyez tranqnille la-dessus 
- Vons regretterez amerement un jour de ne 

pas m'avofr 8coutee, mais it sera trop lard... 
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sections dirigees et administrees pa 
un inspecteur de police. 

C'est sous toutes reserves que nous 
donnons les nouvelles ci-dessus, que 
nous a vons lieu cependant de croire 
vraies, sauf quelques questions de 

detail. 

Le projet de municipalite de la 
ville d'Alexandrie est en ce moment 
soumis a l'examen du Conseil d'Etat. 

Ce travail sera vraisemblablement 
(ermine avant la fin de l'annee. 

NOUVELLES DIVERSES 

Voici quelques details sur la des- 

truction de la chapelle catholique de 

Canton : 

La population de Canton a detruit la 
chapelle construite dans cette villa aux 
frais des Chinois convertis au christia-
ursine. 

Les troupes out disperse Ia foule. Deux 
cents hommes gardent les ruiner de la 

chapelle. 
La populace semblait croire que l'arni-

ral Pang n'etait revenu a Canton que pour 
en chasser les strangers et elle se disposait 
a raider. 

Les strangers ► 'ont pas ete attaques. 
Ils sont en parfaite securite, sous la pro-
tection du vaisseau de guerre americain 
Juniata et de trois canonnieres europeen-
nes, ainsi que des bateaux du vice-roi. 

II result° dune *eche dates de Can-
ton, 7 decembre, que Is vice-roi de Can-
ton desavoue la recente proclamation dans 
laquelle le general Pang declarait que la 
Chine decline toute responsabilite au su-
jet des don-images qui pourraient etre 
causes, en cas de guerre, aux proprietes 
appartenaut aux strangers. 

* * 
Le ministre francais de la marine a recu 

de l'arniral Meyer un telegramme date de 
Hong-Kong, 6 decembre. 

Les dernieres nouvelles du Tonkin, ar-
rivees a Hong-Kong le matin mem, an-
noncaient qu'a la data du 26 novembre les 
preparatifs de l'arniral Courbet etaient 
tres avances. Cet ()tinier general avait pris 
tortes les chaioupes a vapeur de son esca-
dre, pour appuyer les operations en 
mauceuvrant dans les canaux nombreux 
qui se trouvent entre Hanoi, Bac•Ninh et 
Son-Tay. 

Les bruits propages a l'etranger an su-
jet de la concentration de troupes russes 
a Ia frontiere chinoise, et les suppositions 
d'apres lesquelles la Russie chercherait a 
exploiter les complications eventuelles en-
tre Ia Chine et la France, sont qualifies a 
Saint-Petcrsboura des nouvelles a sensa-

tion, inventees dans un interet de partit. 

* * 
On a recu a Rome des lettres de M. de 

Brazza datees du 15 octobre. 
A cette date, it etait bien portant, ainsi 

que le roi Makoko. 

* * 
Le Messager franco-americain nous ap-

porte des nouvelles de la revolution hal-
ti6nne. 

Les nouvelles qn'il nous apporte pro-
viennent de Saint-Thomas et datent du 19 
novernbre. A cette époque, les chefs de 
Miragoane, Jacmel et Jeremie se prepa-
raient, apres la prise du Petit-Goave par 
le general Mode, a tenter l'effort decisif 
contre l'armee de Salomon, qui est d'ail-
leurs tres 

Non seulement la Patrie, steamer arme 
appartenant aux liberaux, n'a pas ete cou-
lee bas, comma l'affirrnaient les salorno-
nistes  ,  mais elle s'est emparee, a Petit-
Goave , de quatre navires charges de 
bananes, set et café a destination de Port-
au-Prince, et elle a capture le transport 
du gouvernement Esterre. 

Les negotiants francais reAdant a Haiti 
ont adresse a leur gonvernernen t une pro-
testation energique contra les actes du 
general Salomon. 

Le Journalofficiel de la Regence a public 
un decret portant reduction des droits 
d'entree a Tunis et a Ia Goulette sur les 
charbons et les boil provenant de la Re-
gence. 

Le conseil municipal de Tunis a ete pre-
sente au bey, qui a manifests sa satisfaction 
de voir parmi les membres de Ia munici-
palite des representants de tons les interets 
tunisiens et a exprirne l'espoir que de ('ac-
cord de tons sortira un grand bien pour Ia 
ville de Tunis. 

Le president du conseil a repondu en 
assurant le bey du devouement et de ila 
bonne volonte du conseil tout entier. 

Un aide de camp a ete charge ensuite 
d'installer la ILunicipalite an nom du bey. 
Aussitet cette installation faite, une ses-
sion extraordinaire a Ole ouverte. 

La Chambre des deputes beiges et sa 
riche bibliotheque soot conapletement de-
truites par l' incend ie. Tousles autres minis-
teres et lours archives out ete preserves. 

Les tableaux de Gallait soot sauves. 
M. Bara, ministre de la justice, a sauve 

l'exemplaire original de la Constitution 
beige ; M. Olin, ministre des travaux pu-
blics, a faith perir. 

M. Descamps, president actuel de Ia 
Chambre,. et M. Guillery, son predeces-
sour, ont montre beaucoup de devouernent, 
ainsi que MM. Goblet d'Alviella, depute, 
et Merry del Val, ministre d'Espagne. 

a a 
Badinguet est mort ! 
Ce vieillard de soixante-quatorze ans etait 

cet ancien ouvrier macon qui, travaillant au 
fort de Ham, coda au docteur Conneau sa 
blouse, son pantalon de toile, sa casquette et 
jusqu'it son brille-gueule, pour aider a deguiser 
Louis-Napoleon, alors prisonnier dans cette 
forteresse. 

On sait que, travesti et portant sur l'epaule 
une planate, le futur empereur put sortir sans 
etre inquiete, et se refugier en Angleterre. 11 
n'en fut pas de meme de Jean-Michel Badin-
guet, que le gouvertement de Louis-Philippe 
retint quelque temps en prison. 

A. Chatenay, pros de Sceaux, ou it est mort, 
le ler decembre, Badinguet n'etait connu que 
sous le nom de Jean-Michel Badot. 

* * 
L'election du president de la Confederation 

Suisse va avoir lieu dans quelques jours. On 
sait que, d'apres la Constitution, les deux 
Chambres, reunies en assemblee federale, sous 
la presidence du president du conseil national, 
ont a (Mire, dans la session de decembre, le 
president de Ia Confederation et le vice-presi-
dent du Conseil federal pour l'annee qui suit. 

a a 
Le Tageblatt de Vienne pense que les preuves 
indubitables * des dispositions paciflques 

de la Russie,dont l'empereur Guillaume a parle 
en recevant la deputation de la Diets prus-
sienne, ne peuvent consister que dans l'assu-
ranee donnee par la Russie que les troupes 
concentrees a la frontiere seront renvoyees 
dans l'interieur du pays. Le reglement de cette 
question si delicate serait le resultat d'une 
demarche faite par l'empereur Guillaume au-
pres de l'empereur Alexandre pendant le se-
jour du Czar a Copenhague. 

Ooze cents hommes de troupes chinoises 
ont passé le 5, a I-long-Kong a bord d'un 
vapour marchand, venant de Shanghai et 
allant a Canton, 

D'autres troupes les suivront. 

Une *eche de Vienne, adressee au 
Standard, dit que le vice - roi de Canton 

a recu l'ordre de preparer dos navires 
pour transporter des troupes du Sud au 
port chinois de Whampoa. On croit que 
ces transports seraieut employes pour la 
retraite des troupes chinoises de Sontay et 
Bac-Ninh. 

La Pall Mall Gazelle annonce qu'en 
Irlande on fait circuler une petition invo-
quact la clemence de Ia couronne en faveur 
de O'Donnel, condanthe a mort pour 
I'assassinat de Carey. Ce document invo-
que en faveur du condainne qu'it etait dans 
le cas de legilime defense en tirant sur 
sa victime. Les promoteurs de cette de-
marche demaudent egalement au gouverne-
ment des Elats-Unis d intervenir en faveur 
de O'Donnell, qui a ete naturalise mile-
ricain. 

* 

On telegraphie de Berlin a la Ga-
zette de Cologne : 

La nouvelle empruntee a un journal de 
Berlin par les journaux francais et en par-
ticulier par le Temps, d'apres laquelle le 
lieutenant de vaisseau de Hasenclever se 
serait rendu dernierement a Tien-Tsim, 
avec l'autorisation du chancellor de ('em-
pire, pour apprendre aux Chinois a se 
servir des torpilles, a besoin d'être soumise 
a une rectification, 

L'armOe chinoise possede depuis plu-
sieurs annees un certain nombre d'officiers 
instructeurs europeens; parmi eux figurent 
un officier de la marine allemande, M. de 
Hasenclever ; mais cot officier s'est rendu 
en Chine it y a cleja lougtemps, c'est-a-dire 
a une epoque ofi personne ne pouvait pre-
voir un dirterend entre la France et Ia 
Chine. Dans le contrat qu'il a conclu avec 
le gouvernement chiaois, it est dit expres-
sement, comme cola a toujours lieu en 
pareil cas, que le traits expire le jour on. 
la Chine esten guerre avec une autre puis-
sance. Ce n'est done pas dans ces derniers 
temps que M. de Hasenclever est alto en 
Chine, et aucun autre officier allemani ne 
s'est rendu non plus dans ce pays a une 
époque recente. 

* 

Divers systemes de fusils a repetition 
out ete experirnentos, et, au Tonkin, par 
exempla, des compagnies entieres en sont 
pourvues. 

Suivant avec un interet inquiet les di-
vers perfectionnements qui se produisent, 
to gouvernemet francais s'est vivement 
preoccupe de la carabine a repetition dice 
Magazin, perfectionnee par un major ame-
ricain. Le general Farre a memo institue, 
comme on salt, une eomrnission charge 
de suivre les experiences de tir a Versailles. 

Nous croyons savoir que ces experiences 
out donne de tell resultats que le ministre 
de la guerre a decide d' armor dans quel-
ques regiments un certain nombre de pe-
lotons, afin de proceder a des experiences 
plus generates avant de prendre une deci-
sion sur l'emploi de cctte arme. 

On assure que les dispositions du ca-
binet de Berlin son tres peu favorables au 
programme developpe par les chefs de la 
gauche italienne. Le prince de Bismarck 
considers germanique comme 
destinee, non seulement a assurer la pai x 
en Europe, mais encore a garantir to s 
principes conservateurs. II considererait 
l'accession de l'Italie a la triple alliance 
comme incompatible avec le triomphe 
des idles politiques affirmees par la Pen-
tarchie (les cinq chefs de la gauche dis-
sidente) et notamment avec ses teadances 
anticlericales. 

On croit savoir que le cabinet de Rome 
a ete instruit des dispositions qui repent 

a Beriin, et gull s'en est montre fort pre-
occupe. 

D'autre part, le New - York Herald 
communique aux journaux une depe-
clue de Madrid dans laquelle on lit : 

II exists un arrangement secret entre 
l'Allemagne et l'Espagne, en vue de re-
ventualite d'un mouvement revolutionnaire. 
Cet arrangement a l'adhesion d'autres mo-
narchies ; it n'est pas dirige contre la 
France, mais contre la propagande revo 
lutionnaire. 

La nouvelle relative a la mediation de 
l'Allemagne dans la question du Tonkin 
est sans aucun fondement. 

Le gouvernement allemand n'a absolu-
meat rien a faire dans cette question. 
On salt, du reste, qu'aucune des deux 
puissances intoressees, ni aucune autre 
puissance n'a demands Ia mediation de 
l'Allemagne. 

Le Temps recoil de son correspon-
dant de Londres la depeche suivante, 
datee du decembre : 

Je vous ai fait connaitre Ia portee 
exacta des ouvriers simultanement par les 
representants de l'Allemagne a Londres, 
Paris, Saint-Petersbourg, en vire d'un 
concert a etablir pour la protection des 
nationaux et des interets commerciaux des 
puissances en question, a Canton, si des 
troubles se rmouvelaient dans cette ville  . 

L'Angleterre et la France, en accedant 
a cette proposition, n'ont pas en de 
mesures particulieres a prendre, puisque 
les deux puissances ont déjà des canon-
nieres mouillees dans la riviere de Canton 
depuis les derniers evenements. 

J'apprends que l'Allemagne a donne 
l'ordre d'expedier une canonniere sur le 
memo point, afin de constituer la force 
maritime internationale qui sera chargee 
de veiller a la securite des Europeens. 

Male Kcechlin-Schwartz, president3 de 
la Societe des femmes de France, vient 
d'annoncer au ministere de la marine Pen-
voi de dons de diverses natures faits 
par cette Societe et destines a nos sol-
dats du corps expeditionnaire du Tonkin. 

Cette nouvelle a ete recue avec re-
connaissance, et les dons anuonces seront 
envoyes a destination par Ia plus prochaine 
occasion. 

Une *eche de Rome annonce que 
l'Italie a accepts ('invitation de cooperer 
avec ses forces navales a la protection des 
neutres dans les mers de Chine, en cas 
d'hostilites entre la France et Ia Chine. 

AGENCE HAVAS 

Paris, 16 dicembre 

On annonce de Genes que le prince 
heritier d'Allemagne est arrive a midi. 
Il lui a et6 fait une reception solen-
nelle ; la foule l'a beaucoup acclame. 
Il repartira pour Rome a minuit. 

Les bruits d'une revolution a Pekin 
sont dementis. 

Paris, 16 decembre. 

Un telegramme recu de Hong-Kong 
annonce que 6,000 hommes de trou-
pes francaises sont campes a 7 mulles 
de Sontay. On s'attendait a ce que 
l'attaque aurait lieu le 42. 

Les forces de l'ennemi sont d'en-
viron 20,000 hommes. 

L'abondance des 'inheres nous con-
traint a renvoyer a detnain le compte-rendu 
de l'assemblee generale de la Societe fran-
cais de secours et de bienfaisance du Cairo. 

* * 
Dans la journee d'hier la police du Cairo 

a procede a 33 arrestations. Deux soldats 
tures out ete arrets pour rix3 It main 
armee. 

.  •  . 

L'antorite militaire a incorpore bier 
dans les bataillons destines an Soudan soi-
xante soudaniens arrives des villages de 
l'interieur et treize recrues venant do Za-
gazig 

DEPLACEMENTM.—Du Caire a Alexan- 
drie Korchid pacha Akeff, Rassan 
pacha Mahmoud, Negib bey 

D'Alexandrie au Caire : Moharem 
bey. -- De Zagazig au Caire : S. E. 
Ismail pacha Eyoub, Ahmed hey 
Sadek. 

M. A Baker, consul d'Angleterre a 
Kartoum, est arrive egalement an 
Caire. 

CANAL DE SUEZ 

LISTE DES NAVIRES AVANT TRANSITS 

44 decembre 
Assam, post. ang., de Londres it Bombay. 
Kent, yap. ang., de Londres a Sydney. 
Hispania, yap. ang., de Liverpool it Calcutta. 
City of Cambridge, vap. ang., de Liverpool it 

Calcutta. 
Teviotdale, vap. ang., de Sydney it Londres. 
Shamrock, trans. franc., de Saigon a Toulon. 
Speke Hall, vap. ang., de Liverpool a Bombay. 
Inchborva, yap. ang., de Bombay it IHambourg. 
Mount Lebanon vap. ang., de Bombay it Dun- 

kerque. 
Annandale, yap. ang., de Cittagong it Port-Said 

Tonnage. net  19,646 904. — 98 navires. 
Recettes 2,210,734 54. 

I 5 decembre 
City of London, yap. ang., de Calcutta a Lou-. 

dres. 
Ville de Strasbourg, yap. franc., de Bordeaux 

a Saigon. 
Duke of Argyll, vap. ang., de Glascow it Bris-

bane. 
Leo. yap. ang., de Shields a Bombay. 

Dacca, post, ang., de Calcutta a Londres. 
Stein, freg. allem., d'A.den it Port-Said. 
Angers, yap. ang. de Bombay a Londres 
Ajax, yap. ang., de Chine a Londres. 

Tonnage net 15,877 74. — 106 navires. 
Recettes 2,392,561 75. 

Voici l'Hiver I 
AVIS AUX FRILEtJX 

CALORIFERES MOUSSERON 

Merveilleux Brasero portatif, fu-
mivore, sans tuyaux, admirable foyer 
sans fumee, pouvant se transporter a 
volonte d'une chambre dans I'autre. 

Chez M." J. Barbier, a la Librairie 
Centrale. 

 

VARIETES 

LES BOBECHES CASSf.,ES 

A votre arrivee dans le bat, combien les 
danseuses vous paraissaient belles ! 

Leurs epaules etaient blanches, leur 
chevelure artistement disposee. 

Qua lours rubans ,etaient frais 
Et quel doux parfum repandait to 

bouquet de flours a peine cueillies quo 
chacune d'elles tenait a la main ! 
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Vous vows etes nubile dans cette con-
templation et l'heure a marche pour vous 
qui n'avez pas su vous retirer a temps. 

'rout a coup tin bruit sec se fait entendre 
au-d( ssus de votre tete et, en levant les 
yeux, vous reconnaissez quo le fen des 
bougies consumees a fini par atteindre 
les bobeches qu'il fait eclater. A ce mo-
ment regardez ces meines dauseuses na-
guere si attrayantes : leurs cheveux soot 
humides ct denouos, les Opaules appa-
raisseut rouges et moires de sueur, les 
rubans pendant tout fripes et les bouquets 
soot faues dans ces mains dont le gaol 
est sali. 

Le &goat a remplace l'admiration. 
A qui la faute ? 
A vous-meme qui avez voulu savourer 

le plaisir jusqu'a l'heure des bobeches 
cassees. 

Faute d'avoir su s'eloigner a propos, 
que de Bens ont vu les illusions, la gloire, 
la reputation ou les plakirs qui les entou-
raient disparaitre tout a coup pour eux. 

Le plus beau type du genre fut. La 
Fayette, dont 1830 cassa les bobeches. Le 
hems de la veille passait ganache le len-
demain. 

J'aurais bel a choisir dans tons les mille 
cas oil it faut sauver les bobeches, si je 
devais preciser le moment propice pour 
eteindre. 

Cette charmante maltresse, qui vous 
aims tant est devenue tout a coup inquiete 
et pensive. Un vent d'infidelite souffle sur 
la bougie qu'il meme bon train. Croyez-
moi, soufflez la flamme avant qu'elle n'ait 
atteint les bobeches. 

Et it vous restera un bon et doux sou-
venir de cette liaison qui ne vous laisserait 
que haine ou depit si vous entendiez cra-
quer le cristal. 

CONSEIL SANITAIRE MARITIME ET QUARANTENAIRE 
DEGYPTE 

NOUVELLES SAINITAIRES DU HEDJAZ 

D'une depeche en date du 	cou- 
rant adressee a la presidence du Con-
seil, par M. le .  docteur Charley bey, 
delegue sanitaire a la Mecque, re-

suite que depuis le 43 novembre 
ecoule, ii n'a ete constate aucun cas 
de cholera a la Iecque, et que l'etat 
sanitaire des nravanes venant de 
Medine et celui des villes de Yambo, 
Mecque et Djeddah, est parfait. 

Signe : Dr CHAPPEY 

Alexandrie, le 15 decembre, 1883. 

Pour le Prdsident, 
L'Inspecteur General, 

Dr ARDOUIN. 

CONSEIL DE SANTE ET D'HYGIENE 
PUBLIQUE. 

BULLETIN SINITAIR.E 
du 15 Decembre 8 h. matin, au 16 lame h. 

meme heure. 

Alexandrie : 0 daces de cholera. 

Signe : Dr FREDA 

Alexandrie, le 16 decembre 1883. 

Pour le President, 
l'Inspecteur general. 

D' A.RDOUIN. 

BOULANGERIE INEDIVIALE 
G. GARUCKO ET ECONOMO 

FOURNISSEURS DE S.A. LE PRINCE HASSAN PACHA 

Tous les jours, 
Pain Francais, Allemand, Anglais et Grec. 

PAIN AU LAIT 
ET 

BISCUIT POUR CAFE ET THE 
cote de M. Parvis, a l'arbre, entrée par la rue 

du Mouski. 
D. 207. 

Lecons d'inglais et d'Allemand 
PRIX HODERIES 

S'adresser par lettres a Madame 

A. W. au Caire, 

■4'4. .4. 4..4 ItMEMIZ=1.3V2.2%1MCL-"MtalallSIEMPT-2Z, 
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FOURNISSEUR de LL. AA. les PRINCESSES 
BE LA 

?VIVA ILIEMA 

LE CA1RE 	— 	RUE MOUSKY 

Lunettes et Pince-nez, Or, Argent, Nickel, 
Ecaille et buffie, Verres, Etuis, Jumelles, Lon-
gues-vues, Microscopes, Loupes, Niveaux, 
Boussoles, Baronaetres, Therinometres, Areo-
metres, Hygrometres, Instruments de precision 
d'Electricite de Mathematiques, de Physique 
d'Arpentage et de Nivellement. 

Reparations dans les 24 heures. 

On se charge de l'expedition par poste de 
touts commando. 

AVIS 

A Mlles AVOCATS et VOTES D'AFFAIRES 

Le Tableau de Roulement du Service 
DU 

TRIBUNAL MIXTE DU CAIRE 
pour l'annee Judiciaire 1883-84. 

EST EN l'ENTE 

a la LIBRAIRIE de Mme J. BARBIER 

PRIX : 1 franc 
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MAISON DU CAFE DE LA. BOURSE 
au i er  etagc. 

KORLOGERIE 
GROS et DETAIL 

Medailles d'or et d'argent a l'exposition 
universelle de Paris en 1878. 

REPARATIONS 
de tous genres de montres, soit chronometres, 

Grandes Souneries,Repetition a minutes,Pen-
dales, etc, etc. 

Promptitude dans les reparations 
A PRIX MODERES 

n. 21. 
	•42108•1•90111 

PATISSERIE FRANCAISE 
G. GIANOLA & Cie 

Successe-u.rs de F. 13E R. 'T A. 

GIANOLA et C'e ont l'honneur 
d'avertir leur nombreuse clientele 
qu'ils viennent de recevoir un grand 
assortimentde cartonnages et d'objets 
de fantaisie. 

Confiseries, bonbons surfins assortis, 
marrons glaces extra, nougats, ter-
rines de foie gras de Strasbourg, 
conserves alimentaires, grand assor-
timent de champagne, vins fins, li-
queurs, etc  . 

Service pour manages, bapt6mes, 
soirees et balsa fortait. 

Bosphore Egyptien 
	 F.21,2311i1LIZITIEt'xi -Exxxdosinmwr~,...--woo-vmt-Ancasnmtt=intummementr-vtAs,....pr_en&L, Thlsom. 
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G.  Ombra a ss oGrtriamnednst s de Meubles (Ores reparations 

Alexandre le Grand est rests dans toute RU SS  I 	ET CIE  
sa gloire, parce que la mort eteignit sa 
bougie a moins de la hauteur . 

Le grand artiste Delaunay qui vi quitter 
a temps le Theatre-Francais est un homme 
d'esprit qui ne laisse pas a Ia flamme de a 
hoagie le temps d'arriver a la bobeche. 

Rossini a su scruffier la sienne an bon 
moment. 

II ne faut cependant pas trop imiter cot 
Anglais qui, amoureux d'une femme, apres 
une poursuite de dix ans, finis par l'epou-
set et se brala la cervelle to lendernain des 
noces, croyant qu'il ne lui restait plus rien 
a desirer. .C'est de l'exagOration ! 

Usons la bougie, usons-la bien. 
Mais sachons preserver les bobeches. 
Et surtout quand nous aeons soufflé a 

temps, gardons-nous bien de rallumer. 

ACUSON FOND E E 
G. Sass:mann. 

ADMINBTRATION 
DES 

PAQUEBOTS -  POSTE KHED1VIE 
merit 

Service provisoire pendant la durde des mesures 
Quarantenaires actuelles. 

Ligne bi-'mensuelle sur la Grace et la Turquie : 
Depart d'Alexandrie le Mercredi de chaque deux 
semaines a 10 heures a. m.,a partir du 15 twat, 
pour Constantinople avec escale au Piree, 
Smyrne, Metellin, et les Dardanelles. 

Ligne bi-mensuelle de la Mer Rouge et de la cote 
de Saumalie : Depart de Suez le Vendredi de 
chaque deux semaines,a partir du 17 aolit,pour 
Djedda, Souakin, Massa,oua, Hodeida, Aden, 
Zeila et Berbera. 

Alexandrie, 8 Aout 1883. 

Carreaux Ceramiques 
DE 

BOCH FRERES, Maubeuge 

Pour demandes et renseignements 
s'adresser 

E. J. FLEURENT 
Soul Agent pour l'Egypte 

Depot is Alexandria 

F. LABBE agent A PORT-SAID 

CREDIT FONGIER EGYPTIEN 
SOCIETE ANONYME 

Au Capital de francs 80,000,000 
Siege Social au Caire. 

Prets hypothecaires a long terme, 
remboursables par annuites calculees 
de maniere a amortir la Dette en 10 
ans an moins, 50 ans au plus. 

Preis hypothecaires a court terms, 
remboursables avec ou sans amortis-
sernent. 

Ouvertures de Credit sur hypothe-
que. 

Prets sur nantissement. 
Depots de fonds en compte-courant 
Depots de valeurs sans frais. 
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ANTONIO VERONESI 
Maison fondee en 1853 

Depot d'horlogerie, isijotaterle e t 
joaillerie 

Avec atelier annexe pour reparations 
de montres et tout travail d'orfe-
vrerie et joaillerie. 

Mouski, au commencement de la rue ueuve. 

ceb,, riiabBacs,)hCi,gyes ettimCigarettes de toutes provenances. Vente des journaux d'Europe etg. 
Walker et C ie reuls representants de la maison Allsopp's pour les bieres anglaises. 

Fournisseurs de Parmee d'occupation. Conserves, vies at spiritueux. 
de Hotel ia  Grande-Breta o ne Ancien hOtel Royal,Esbekieh. Tenn par 1.6uerrier. 

Chambres et nourriture a des prix tres-moderes. 

hoberto Fatta COMMISSIONNA1RE 
Jardin de l'Esbekieli, Maison Sutherland. 

e• D pot General de Cigares, Cigarettes princesses. Maison pres Franc Ni. Cortesi du café de Is Poste. En face Is jardin de l'Esbekieh. 

G. Garueko et Eeononao Bus 
oulangerie Kbediviale, cdte M. Parvis, entree 

r du Mousky. 

A. Albertini Alexandria et Caire. Depot de biere de Steinfeld et tie Baviere. Esbekieh 
vis-a-vis Hotel Royal. 

Le cons , de langue anglaise. Cours du soir a 1 	par mois. Trois fois par semaine. 
S'adresser aux bureaux duJournal. 

l• 	P iarmacie Egyptienne (Esbekieh). — Produits chimiques et pharmaceutiques Hadjes des premieres Damsons d Europe. Service de unit. 

Ch -  .naramonti a -1 • l• 'honneur d'informer sa nombreu e clientele qu'il vient d'ouvrir 
.  t le nouveau Café de France, pies l'Eldorado. 

Paulin Syl van A.vocat pres la Cuur d Appel, ancienne maison du Consulat de France. 
En face de EEsbekieh, porte Nord. 

Pietro Romob e• D pot de GLACE :i et de papiers peint. 	A.Ineul4lements et decora- 
tions. — Place de In Bourse, maison de ]'Hotel d'Orient. 

Ch. Jacquin Coiffeur, fournisseur de Son Altesse le Khedive. — Grand assortiment 
d'objets d'etrennes. 

P. .Lormant Fermier des annonces du Bosphore Egyptien. On traite a forfait pour toutes 
especes d'annonces, reclanies, etc 

M. Boni p 1 a cCe hdieP el al I  Brojeurse, Chapeaux ede d  Le  o npda  
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AVIS IMPORTANT 
L'Illtnpritnerie Wraneo-Egyptienne vient de se rendre acquereur de tout 

le materiel composant la 

LITHOGRAPHIE FRANCAISE LPAN JABLIN. 
Elle se charge, des a present, de travaux lithographiques en tous genres, tels que Cartes de Visite 

Factures, Circutaires, etc., etc. 
Les ateliers de lithographic sont situe:s meme rue de l'Ancien-Tribunal, immeuble BOGHOS BEY 

GHALL1. 

1.2I3IN'IC)1NT 
COMPAGNIE ANONYME DASSURANCES 

SUR LA VIE HUMAINE 
FONDEE EN 1829,13, Rue de la Banque, a Paris 

Capital et Garallties  65,000,000  de francs 
D. ELEFTHERION 

AGENT PRINCIPAL EN EGYPTE 
, Rue Sesostris, 	 Rue du Mouski, 

ALEX .ANDRIE 	 LE CAIRE 
Sous-Agences dans toute L'Egypte 

N. 59. 
TIVEIVIZIat.7:1=W7Ef.X01:=6=16174. 	 

JESSC)Icr c9c. CAE 
12, Place de la Bourse — tiARSEILLE 

COMMISSIONNAIRES, TRANSIT, TRANSPORTS MARITIMES 
Service Special pour I'Egypte, 

PAR LES 

VAPEURS REGULIERS ET NAVIRES A VOILES 
Departs de Marseille chaque quinzaine. 

COMMISSION, TRANSPORTS  A FORFAIT,  VENTES ET ACHATS 
N.11.— Nous recommandons a nos clients d'Egypte d'indiquer specialement 

leurs expediteurs qu'ils dirigenl, lours envois a noire adresse directe : Esson et C'e,et 
en Dare Illarseille, en ayant soin de reclamer l'application des tarifs les plus 
reduits sur les •hernins de fer. 

, 

JEAN MAL,P11( 
Iflaieon lvondee en 1860. 

FACTEUR,ACCORDEURdePIANOS 
CHANGES et REPARATIONS 

VENTE, ACHAT ET LOCATION 
DE PIANOS 

Esbdkieh, route N° 56 — Caire. 
D. 250 

Celui-ci etait un bon vainqueur d'amour. 
A l'heure voulue, it n'a pas eu le courage 
d'eteindre. Ce n'est plus maintenant qu un 
vieux fat ridicule. 

Nous applaudissions a deux mains ce 
chanteur au temps de ses succes. A la 
premiere alteration de Ia voix, it n'eut 
point Ia prudence de se retirer en pleine 
gloire Et nous le supportous avec pitie an-
jourd'hui qu'il pietine sur des Wats de 
bobeches brisees. 

4 

En toutes choses, it faut savoir s'arreter 
a temps. 

— Bing! bing !! 
Qu'entends-je ?— C'est ma propre bo-

beche qui vient de se briser au moment on 
j'ecrivais cette preface a une troisieme se-
rie de fantaisie burlesques. 

Apres LES PETITES COMEDIES DU VICE et 
LES PETITS DRAMES DE LA VERTU, j'aurais 
peut-etre bien fait de souftler ma bougie 
avant que la flamme atteignit la bobeche. 

Bast! au petit bonheur, je risque encore 
LES BETISES VRAIES. 

EUGENE CHAVETTE, 

BRASSERIE A.- BOHR 
AU CAIRE 

_MERE DE BAVIERE 

LE CAIAE, IMP. FRANCO-EGYPTIENIIE 
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